
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Index (par ordre chronologique) : 

Extraits choisis ........................................................................................................................................................ 2 

Paris Jazz Club – avril 2020 ...................................................................................................................................... 3 

Jazz Rhone Alpes – avril 2020 .................................................................................................................................. 4 

Art District Radio – mai 2020 ................................................................................................................................... 5 

Rock’in’Shake – mai 2020 ........................................................................................................................................ 7 

Citizen Jazz – « ELU CITIZEN JAZZ » – juin 2020 ........................................................................................................ 8 

La Terrasse – août 2020 .......................................................................................................................................... 9 

France 2 – Télématin – 7 octobre 2020 ................................................................................................................. 10 

Libération – octobre 2020 ..................................................................................................................................... 11 

L’Alsace – novembre 2020..................................................................................................................................... 12 

Magazine L’incorrect – dossier 3 pages – novembre 2020 ..................................................................................... 13 

Jazz Magazine – ★★★★– 2 pages – décembre 2020 ......................................................................................... 16 

France TV Info Culture – Interview – décembre 2020 ............................................................................................ 18 

Jazz Rhone Alpes – Best Of 2020 – décembre 2020 ............................................................................................... 22 

France TV Info – Sélection Jazz 2020 – décembre 2020.......................................................................................... 23 

France Musique – BanZZai – janvier 2021 ............................................................................................................. 24 

Etampes Info – janvier 2021 .................................................................................................................................. 25 

Télérama – avril 2021 ........................................................................................................................................... 26 

PLAYLISTS ET DIFFUSIONS RADIO .......................................................................................................................... 28 

 

 

 



Extraits choisis 
 

« Beau, tout simplement » 

France 2 (télématin) 
 

« Une artiste originale à la voix cristalline, qui risque de marquer la scène française » 

Télérama 
 

« Elle possède une voix cristalline, un univers riche et singulier qui rejaillit 

au travers [de] The Ballad of Ophelia, un magnifique album lancé cet automne » 

France TV Info Culture 
 

 « Porté par une voix empreinte de lyrisme qui sublime un univers musical fantastique  

où magie et mélancolie se succèdent comme ombre et lumière, « The Ballad of Ophelia »  

est le nouvel album de cette chanteuse et compositrice hors-norme » 

Jazz Magazine ★★★★ 
 

« Un monument puissant, grave, majestueux, sensuel »  

Paris Jazz Club 
 

« Un album séduisant, entre jazz et pop progressive » 

Libération 
 

« Ellinoa a cette faculté, rare, d’inventer de toutes pièces un univers sui-generis  

impossible à maintenir  sous la cloche d’une définition forcément trop restrictive (…)  

The Ballad of Ophelia est un enchantement, ni plus ni moins. » 

Citizen Jazz (Elu) 
 

« L’album emporte comme une plongée troublante et labyrinthique dans un monde onirique funeste,  

d’un romantisme aux beautés vénéneuses, qui ne renonce pas à affronter ses étranges cauchemars » 

La Terrasse 
 

« On écoute cet album comme dans un rêve, sous le charme de cette douce voix shakespearienne  

pilotant son ovni harmonique au bord des abîmes du chaos. Beau et étourdissant » 

L’Alsace 
 

« On ne se pose pas la question de l’absence de batterie dans l’album. Tout est naturellement rythmé  

comme par un souffle. La richesse des orchestrations et des textures sonores est telle qu’elle tisse  

un exceptionnel cocon autour de la voix d’Ellinoa qui s’en envole avec d’autant plus d’aisance apparente  

que cela nous semblait presqu’irréalisable.» 

Art District Radio 
 

« Un pur ovni (...) une vraie découverte (...) une « petite » production française énigmatique  

et encore confidentielle qui nous révèle une œuvre qui n’a rien à envier  

aux meilleures des références internationales, vous n’en croirez pas vos oreilles.»  

« On dit juste Waouh ! » 

Jazz Rhone Alpes 
 

 « The Ballad of Ophelia est une merveilleuse valse-hésitation autour du personnage d’Ophélie  

qui nous rappelle que là où il y a de l’ombre se trouve aussi fréquemment de la lumière » 

L’Incorrect 

 



Paris Jazz Club – avril 2020 

 
Lien 
 

 
 

  

https://www.parisjazzclub.net/fr/articles/la-numero-pjcselection-dalbums-du-mois-


Jazz Rhone Alpes – avril 2020 

 

Lien 
 

 
  

https://www.jazz-rhone-alpes.com/cd-petite-cuvee-de-printemps-2020-acte-2/


Art District Radio – mai 2020  

 

Lien 
 

   
Transcript :  

Camille, Ellinoa, Ophelia… appelez-la comme vous préférez, c’est probablement la même jeune femme qui vous répondra et 

plutôt en chantant qu’en alignant simplement des mots comme vous et moi. Après avoir été mue par l’esprit d’aventure de son 

Wanderlust Orchestra, la voici qui flotte parmi les reflets d’un long fleuve de musique à la tranquillité toute relative.  Que l’on 

perçoive une communion avec la nature, c’est flagrant dès l’ouverture de l’album Ballad of Ophelia. On pourra tout du long 

percevoir aussi les influences conjuguées de Bjork ou d’Isabel Sörling, de Becca Stevens même. Ces références, ces assonances 

n’estompent en rien son inspiration onirique.   

The Wave est sans doute plus « jazz » que Riverhead, le 1er titre. La voix épouse les volutes d’un flow jazz équilibriste comme le 

dernier quart du siècle dernier nous en a donné tant de beaux moments. Le chorus de la guitare de Paul Jarret qui vient 

enluminer cette vague sonne comme une soeur jumelle de la voix. Puis Etincelle, un des textes français de l’album, module 

comme un grand Legrand. Nous sommes arrivés dans un monde où les pieds vont nus et les cheveux sont libres dans le vent 

autant que dans une eau limpide et fraîche, une eau de source de jouvence où disparaître ne serait que renaître. Il est encore 

temps pour cette Ophélia de s’allonger dans une simple baignoire et de nous convier à en partager un plaisir encore innocent. 

C’est ce que j’ai ressenti tout au long du titre  I’m Bathing, que nous écoutons en ce moment… 

La fameuse « expérience immersive » elle est là, dans la voix d’Ellin-Ophélia ou d’Ophé-llinoa… S’immerger, c’est tout naturel 

pour elle et le son de l’album l’y aide beaucoup. La mythologie affleure ici en permanence. Il est amusant que le quatuor invité 

soit Les Enfants d’Icare. Présent notamment sur le titre Witting Point jusqu’au point où la musique et la voix partent dans une 

transe rock avec une superposition des voix qui accentue l’idée d’un puissant remue-méninges dans l’esprit d’Ophelia.  Beaucoup 

d’effets de choeur antique aussi, une Ophélie naturellement, instinctivement proche des héroïnes de la tragédie grecque, pas 

seulement de celle du Hamlet de Shakespeare. Et pas des femmes statufiées par le Destin, non pas une Phèdre mais plus jeunes, 

plus proches d’une Ariane ou d’une Iphigénie « Why do I feel so insecure ? » Pourquoi sentir tant de menace ?… 

Dans Suddenly on part d’une jonglerie vocale rappelant des opéras au style hérité de Kurt Weill pour se retrouver dans des 

harmonies pop folk très celtiques. On y entend même un moment de scat lyrique, « martialien », façon Leila Martial donc. Clin 

d’oeil, hommage ? Elle le vaut bien. On ne se pose pas la question de l’absence de batterie dans l’album. Tout est naturellement 

rythmé comme par un souffle. La richesse des orchestrations et des textures sonores est telle qu’elle tisse un exceptionnel cocon 

autour de la voix d’Ellinoa qui s’en envole avec d’autant plus d’aisance apparente que cela nous semblait presqu’irréalisable. 

https://artdistrict-radio.com/podcasts/jazz-spot-202/the-ballad-of-ophelia-d-ellinoa-1706?fbclid=IwAR1Oa4jd1ceqAb5gcv8VaMtLIQSCIA7YfK1zVKwPlIRcrpnaepVB_FTANss


Vient alors To Madness / A la folie mais sans doute pas le moment du fameux « Je t’aime un peu… ». Plutôt une indication de 

direction, d’orientation: c’est bien vers la folie qu’Ophélie glisse dans son costume d’eau et de musique. J’évoquais l’immersion, 

on ressent ici un effet multi-directionnel et pluridimensionnel… La silhouette d’Ophélia semble suspendue dans la géométrie 

sonore d’un cristal… C’est fractal… Après tout, la musique n’est-elle pas la forme artistique la plus propice à une perception 

fractale de l’univers ? 

Proche de la fin de cet album à la beauté singulière, L’Enfant S’efface… et puis, elle rêve. Dream… Cette fois-ci, pardon d’entendre 

autant de voix, je me jeannedarquifie je crois, mais j’entends là quelques réminiscences de Laura Perrudin lorsqu’elle chante et 

joue de sa harpe en solo…   On sait que l’eau et les rêves entretiennent un dialogue, comme une danse du sens, immémoriale. 

Oui, si tout cela n’était qu’un rêve…   

Au moment où j’enregistre cette chronique, le 17 avril 2020, on n’est pas près de pouvoir assister à une représentation publique 

d’Ophélia. Vivement que cela arrive car une mise en espace, une mise en ondes - on peut vraiment le dire ici n’est-ce pas ? - de 

cette musique et de la voix d’Ellinoa donneront vie à un spectacle exceptionnel.  Pour le moment, l’album est là; sa réalisation et 

sa production hyper-soignées, maîtrisées, abouties, signées Grégoire Letouvet et Nicolas Charlier, en font un objet d’art tout 

aussi exceptionnel. Nous allons nous quitter en écoutant le titre SUDDENLY, l’un des 12 titres de cette très belle Ballad of Ophelia 

pour laquelle Ellinoa nous propose de l’accompagner.    

  



Rock’in’Shake – mai 2020 

 

 
  



Citizen Jazz – « ELU CITIZEN JAZZ » – juin 2020  

 
Lien 

 

 

 

 

 

https://www.citizenjazz.com/Ellinoa.html


La Terrasse – août 2020  

 
  



France 2 – Télématin – 7 octobre 2020 
 

Lien 

 

 

 

https://www.france.tv/france-2/telematin/1976473-emission-du-mercredi-7-octobre-2020.html


Libération – octobre 2020 
 

 

  



L’Alsace – novembre 2020 

 

  



Magazine L’incorrect – dossier 3 pages – novembre 2020 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 



 

  



Jazz Magazine – ★★★★– 2 pages – décembre 2020 

 

 



 

  



France TV Info Culture – Interview – décembre 2020 

 



 

 



 

 



 

  



Jazz Rhone Alpes – Best Of 2020 – décembre 2020 

 

 

 

  



France TV Info – Sélection Jazz 2020 – décembre 2020 

 

(…) 

  



France Musique – BanZZai – janvier 2021 
 

 



Etampes Info – janvier 2021 

 

 

  



Télérama – avril 2021 

  



  



 

PLAYLISTS ET DIFFUSIONS RADIO 

 
- Apple / What the France (playlist) 

- Apple / Jazz in France (playlist) 

- France Musique / Open Jazz (émission) 

- France Musique / BanZZaï (émission) 

- RFI Musique (playlist) 

- Action Jazz  (playlist) 

- Declectic Jazz (playlists et émissions) 

- Art District (playlist) 

- L’Heure du Jazz (playlist et émission) 

- Diffusion TV sur France 2 

 

 


